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La Tablette n°69  PRINTEMPS 2013

Édito mars 2013


Le printemps tarde à s’installer cette année, ce qui ne nous empêche pas de préparer les beaux jours. Que fait-on pendant cette période où le soleil nous incite à la promenade et à la flânerie? Des visites pendant lesquels les joies du dépaysement se mêlent bien souvent au plaisir culturel.

STOP ! !

Cette introduction conviendrait bien à un public valide capable d’aller où il veut, quand il veut, comme il veut. Pour des personnes déficientes visuelles, il s’agit d’un plaisir très rare, se déplacer ne se fait pas en toute autonomie quant à la visite, son succès ne dépend que du talent du descripteur qui vous accompagne et sans vouloir être trop critique, rares sont ceux qui trouvent le mot juste pour vous permettre de visualiser correctement.

Décrire avec justesse et les mots appropriés, cela n’est pas que du talent, c’est aussi un travail de maturation, de réflexion, d’habitude aussi, cela ne s’improvise pas. 

Vagabonder seul dans des allées, le texte descriptif indiquant le cheminement pas à pas, ainsi que ce que vous pouvez «voir» alentour, cela existe. Certains lieux culturels se préoccupent de l’autonomie des personnes déficientes visuelles.  Imaginez, vous vous faites déposer dans un lieu accessible conçu pour vous en disant : « revenez me chercher dans 2 heures ». Pendant tout ce temps, grâce à un Ipod remis, dès l’accueil, vous allez déambuler sans aide aucune et en toute sécurité. Cela est-il possible ? 

Oui, un exemple : le «Cloître de Cadouin », situé en Dordogne, a mis au point ce genre de guidage par l’entremise d’une société de tourisme accessible se préoccupant de l’autonomie des personnes déficientes visuelles, cela n’est pas monnaie courante et mérite d’être signalé et encouragé. La société GMT Edition située à Bordeaux a de plus pris à la source les informations susceptibles d’être utilisées par des personnes, non seulement malvoyantes, mais aussi  complètement aveugles. Bravo et merci.

Béatrix Alessandrini
VIE DE L’ASSOCIATION

Notre Présidente Nationale adresse à l’équipe du GIAA Aquitaine ses amitiés et ses encouragements. Elle fait allusion à nos ennuis de toiture qui vont être traités très bientôt. Pour ceux qui ne viennent pas à l’association, sachez que les pluies de l’automne et de l’hiver ont laissé des traces et qu’il est grand temps que nous soyons au sec.

La parole est à Marie-Renée Hector Présidente

«Bonjour à vous tous !

Bientôt le soleil du printemps fera renaître les fleurs, caressera les visages et rendra les voix plus chantantes. Cependant, chers amis bordelais, en pensant au soleil printanier, je pense qu’il ne serait pas bon qu’il puisse aussi vous atteindre par votre toit. S’il le pouvait, le reste des éléments pourrait également s’en mêler, pluie, vent... Vous méritez d’autres conditions de sécurité pour tous ceux d’entre vous qui se rencontrent et travaillent dans votre délégation.

D’ailleurs, Frédérique et moi gardons un excellent souvenir de notre visite dans vos locaux et nous souhaitons que le travail de chacun et chacune de vous se poursuive dans l’esprit d’entraide et d’amitié qui a toujours été celui du GIAA depuis plusieurs années. Les ouvrages, les aventures de Tintin, tout un travail remarquable de votre délégation, contribuent à régaler les oreilles de tous nos lecteurs à travers le pays.

J’espère que la mise en commun de nos compétences et de nos moyens contribuera toujours mieux au dynamisme de votre délégation dont j’apprécie depuis longtemps la qualité du travail. Les réalités qui déterminent nos actions et leur évolution au sein de notre groupement exigent que nous soyons unis pour que nos efforts soient aussi parfaitement productifs que nos forces nous le permettent.

Mon désir le plus profond est que nos services puissent s’adapter et répondre aux besoins de nos abonnés et de nos membres déficients visuels comme moi. La confiance qu’ils nous accordent est notre joie, notre gage de survie et notre raison d’exister en tant qu’association.

Que ce printemps apporte à chacun la satisfaction du plaisir  dans le partage. »
rappel de cotisation

Vous connaissez Monsieur Chanteloube, notre trésorier, c’est un Monsieur qui compte nos sous et dès le printemps, il lui vient des boutons. C’est comme une forme d’allergie, il compte et recompte les abonnés qui ne se sont pas encore acquittés de leur abonnement et ????? ouh !..... il n’est pas content quand tout, je dis bien, tout, n’est pas en caisse. Il fait bien son travail de trésorier, non ? Si vous voulez ne pas subir les foudres de ce trésorier, qui peut être très méchant, je vous en prie, ACQUITTEZ-VOUS. Selon la formule habituelle, veuillez ne pas tenir compte de cette « menace » si votre abonnement nous est parvenu entre temps.

B.A
exposition de matériel Adapté
Chaque année une présentation des nouveautés en matériels adaptés présentés dans notre local, attire beaucoup de monde. Pour certains, surtout ceux atteints de malvoyance depuis peu de temps, la découverte de moyens facilitant la vie quotidienne est comme une révélation.

Cette année, plus particulièrement la présence de la société Telorion, présentant son Smartphone adapté à la non et mal voyance, une nouveauté, en vente depuis début avril, comblera les amateurs de moyens accessibles dans la téléphonie mobile. Certes, ce genre d’outil de communication demande un apprentissage et des manipulations que vous pourrez découvrir en l’utilisant et non en lisant le descriptif. Voilà tout l’intérêt de ces présentations de matériels, toucher, comprendre comment cela fonctionne, se faire expliquer en direct, un intérêt majeur. Venez nous rencontrer le mercredi 17 avril de 10 heures à 17heures 30
NOUS NOUS FERONS UN PLAISIR DE VOUS ACCUEILLIR.
B.A
Notre repas de fin d’année

Pour répondre aux questions que tout le monde se pose comme chaque année d’ailleurs…….  C’est fou comme cette rencontre est attendue !

Cette année encore nous fêterons ensemble le plaisir de se retrouver entre amis.

Où ? Les goûts, les préférences sont quasi unanimes : « au bord de l’eau ». Vraiment, depuis 10 années nous aurons écumé tous les restaurants ayant vue sur la Garonne. Honneur à notre fleuve qui sera fêté du 24 mai au 2 juin à Bordeaux, nous ferons de même, mais un peu en aval,  car c’est au « Port de la Grange » que nous reviendrons.

A l’unanimité, tous au PORT DE LA GRANGE le vendredi 14 juin, nous vous le rappellerons, mais inscrivez déjà cette rencontre sur vos tablettes.

Quelques uns ont décidé d’animer ce repas, chic !  Nous n’en dirons pas plus……
B.A

Le livre et la théière. Séance du 20 mars 2013.

Nous étions 11 participants : 5 abonnés à la bibliothèque, 4 lecteurs bénévoles et 2 bibliothécaires bénévoles. 4 personnes étaient excusées.

Au début de la réunion, nous avons demandé aux abonnés leur avis sur les services de la bibliothèque :

- Christiane exprime sa satisfaction. Elle a écouté les enregistrements des «aventures de tintin» alors qu’elle était hospitalisée et cela lui a fait beaucoup de bien. 

- Josette adresse ses compliments au lecteur qui a enregistré « L’oiseau bariolé » de Jerzy Kosinsky. 

- il est demandé aux bibliothécaires d’être très attentives à la diversité des documents qu’elles proposent dans les pochettes.

Nous passons ensuite au déroulement habituel de la séance. Le choix des livres présenté est toujours aussi varié : romans français et étrangers, policier, pièce de théâtre, poésie…

Les interventions des uns et des autres sont très intéressantes et animées. En particulier, nous avons eu le plaisir d’assister à un échange sympathique entre une abonnée qui a écouté un livre et la bénévole qui l’a enregistré.

La prochaine réunion du club de lecture aura lieu le mardi 4 juin 2013, au café de la librairie Georges, à TALENCE, de 15h à 17h. 

Nicole. SAINT-DENIS
Liste des livres présentés par les participants :

-- Le Cahier interdit / Alba de Cespedes.  auteur italo-espagnol.

-- Le Chapeau de Mitterrand / Antoine Laurain.

-- Les filles de Ryad / Rajaa Alsanea.  auteur saoudien.

-- Il n’y a qu’un amour / Dominique Bona.

-- Ils sont votre épouvante et vous êtes leur crainte / Thierry Jonquet. roman policier.

-- Laura C. / Jacques Duquesne.

-- La nostalgie n’est plus ce qu’elle était / Simone Signoret.

-- Passeport à l’iranienne / Nahal Tajadod.  auteur iranien.

-- Le Retour / Anna Enquist.  auteur néerlandais.

-- Le Roman d’un enfant / pierre loti.

-- Le Spleen de paris / Charles Baudelaire.

-- Train de nuit pour Lisbonne / pascal mercier.  auteur suisse.

-- Le Visiteur / Éric Emmanuel schmitt.  Pièce de théâtre.

-- Le Voleur d’ombre / Marc Levy.
CALENDRIER

	
	AVRIL
	MAI 
	JUIN

	Cours de diction

à 14 H 30
	Mardi 9
	Mardi 14
	Mardi 11

	Comité de lecture

à 10 H


	Jeudi 25
	Jeudi 30
	Jeudi 27


Bienvenue aux nouveaux bénévoles : Anne-Marie, Édith, Xuân, Élodie
EN SAVOIR PLUS : SANTÉ

sept facteurs de risque génétiques associés à la dmla
Un groupe de recherche international a découvert sept nouvelles régions du génome humain associées à un risque accru de développer une dégénérescence maculaire liée à l’âge (DMLA), une des principales causes de cécité. Thierry Léveillard, directeur de recherche Inserm à l’Institut de la vision (Inserm / UPMC / CNRS), coordonne le groupe européen de l’AMD Gene Consortium, réseau de chercheurs internationaux représentant 18 groupes de recherche. Les résultats sont présentés en ligne le 03 mars 2013 dans la revue Nature Genetics. 

La DMLA touche la macula, une région de la rétine responsable de la vision centrale. C’est grâce à la macula que l’être humain peut réaliser certaines tâches qui nécessitent une bonne acuité visuelle, comme la lecture, la conduite et la reconnaissance faciale. À mesure que la DMLA progresse, réaliser de telles tâches se complique et finit par être impossible. Bien que certaines formes de DMLA puissent être traitées, si la maladie est détectée suffisamment tôt, il n’existe aucun remède.

Les scientifiques ont montré que l’âge, le régime alimentaire et la consommation de tabac influencent le risque de développement de la DMLA chez l’individu. La génétique joue également un rôle important. Souvent héréditaire, la DMLA est plus fréquente au sein de certains groupes de population.

En 2005 des chercheurs ont montré notamment que certaines variations du gène codant pour le facteur H du complément – un composant du système immunitaire inné – sont associées à un risque majeur de développer une DMLA.

Dans cette nouvelle étude l’AMD Gene Consortium a rassemblé les données de 18 groupes de recherche afin d’augmenter la puissance des précédentes analyses. L’analyse du consortium comprenait des données provenant de plus de 17 000 individus atteints de DMLA, qui ont été comparées aux données de plus de 60 000 individus ne souffrant pas de DMLA. L’analyse actuelle a identifié sept nouvelles régions génétiques associées à la maladie. Comme dans le cas des 12 régions précédemment découvertes, ces sept régions dispersées sur l’ensemble du génome pointent vers des gènes et des fonctions altérées dans la DMLA.

« Le challenge que représente la complexité génétique de la DMLA a pu être surmonté par l’association de tous les centres travaillant sur cette pathologie cécitante dans le monde ; l’union fait ici la force de la démonstration » explique Thierry Léveillard, directeur de recherche Inserm au sein de l’Institut de la vision (Inserm / UPMC / CNRS), coordinateur du sous-consortium EU-JHU regroupant plusieurs centres européens et un aux USA ayant tenu un rôle important dans cette étude.

Au total, depuis 2005, 19 régions identifiées comme étant associées à la DMLA ont été identifiées. Elles impliquent une variété de fonctions biologiques, y compris la régulation du système immunitaire inné, l’entretien de la structure cellulaire, la croissance et la perméabilité des vaisseaux sanguins, le métabolisme lipidique et l’athérosclérose.

Comme avec d’autres maladies courantes, telles que le diabète de type 2, le risque pour un individu de développer une DMLA est probablement déterminé non pas par un mais par plusieurs gènes. Une analyse plus complète de l’ADN des zones entourant les 19 régions identifiés par l’AMD Gene Consortium pourrait faire apparaître des variants génétiques rares ayant un effet déterminant sur le risque de DMLA. La découverte de tels gènes pourrait considérablement améliorer la compréhension qu’ont les scientifiques de la pathogénie de la DMLA et contribuer de façon significative à leur quête de traitements plus efficaces.

José-Alain Sahel, directeur de l’Institut de la vision (Inserm / UPMC / CNRS) : « Sans le travail méthodique et coordonné de caractérisation clinique mené dans tous les centres, l’identification de tels marqueurs serait aléatoire. Ces corrélations cliniques seront très importantes prochainement dans l’application à la médecine prédictive et personnalisée. »
Source INSERM 05.03.2013 - Communiqué

L'Avastin, un médicament bientôt autorisé pour soigner la cécité

Le champ d'utilisation de l'Avastin pourrait être étendu, selon la ministre de la Santé. Ce médicament anticancéreux serait en effet aussi efficace dans le traitement de la dégénérescence oculaire que le Lucentis, un autre médicament, beaucoup plus cher.

De plus en plus de médecins ont recours à l'Avastin, médicament utilisé dans le traitement de certains cancers digestifs, pour soigner des maladies oculaires, comme la Dégénérescence maculaire liée à l'âge (DMLA) mais aussi les œdèmes dus au diabète ou une occlusion des veines derrière la rétine.

Suite aux signalements d'infections consécutives à des injections de préparation d'Avastin dans l'œil, la Direction générale de la Santé (DGS) a demandé aux ophtalmologues de ne plus l'utiliser et de lui préférer le Lucentis, produit disposant d'une autorisation pour ces indications précises.

Or, cette décision a provoqué l'émoi dans LA profession, qui estime que l'Avastin est tout aussi efficace mais beaucoup moins onéreux. Face à ces protestations et afin de préserver l'accès de tous aux médicaments, Marisol Touraine, Ministre des Affaires sociales et de la Santé, a ainsi demandé que soit envisagée une extension de l'Autorisation de mise sur le marché (AMM) de l'anticancéreux et que le prix du Lucentis soit réexaminé.

Source : Stéphanie Alexandre LeParticulier.fr
INNOVATIONS TECHNIQUES

Bilan sur l’obligation de l’adaptation aux nouvelles technologies.

Être aveugle à notre époque peut-être plus facile que cela ne l’était il y a seulement une dizaine d’années. Plus facile ? Voire…. Le tactile joint au visuel dans la plupart des moyens de communication demandent un apprentissage parfois fastidieux qui laisse sur le bord de la route bon nombre de déficients visuels qui n’ont pas suivi l’évolution dès les premières atteintes de la déficience visuelle.

Bien sûr, nous arrivons toujours après coup, c'est-à-dire, après que des adaptations viennent compléter et de fait faciliter l’usage de cette technologie.

Ne pas rester sur le bord du chemin demande, non seulement une grande facilité d’adaptation mais aussi des connaissances que d’aucuns trouvent décourageantes à acquérir. Il faut en effet de l’endurance pour suivre et surtout ne pas lâcher quand le découragement devient trop prégnant.

Entendre autour de soi la facilité avec laquelle certains utilisent ces nouveaux moyens de communication doit nous inciter à lutter « férocement » pour l’accessibilité. Pour les déficients visuels cela consiste bien sûr en l’accessibilité aux bâtiments dont on entend beaucoup parler grâce à des associations très actives dans ce domaine mais pour nous l’accessibilité au numérique est non seulement primordiale mais essentielle. On ne remarque pourtant pas que cela fasse la une des magazines, ni que l’étude de la construction des sites soit en vigueur dans les écoles d’ingénieurs.

De ma participation aux diverses commissions je constate que le déficient visuel est « le parent pauvre » de l’accessibilité. C’est rageant car c’est possible et de plus faciliterait la vie de tous. Je demande pour tous ceux qui comme moi doivent galérer POUR rester à flots dans une société qui privilégie le visuel de se lever pour faire entendre leur voix. Tout est possible si conçu pour l’être, nier le non ou malvoyant n’est pas une solution car de même que « ce qui se conçoit bien s’énonce clairement » de même les sites accessibles le sont aussi pour tous.

Pour reprendre une vieille formule : il est loin le temps de la tablette et du poinçon, il faut nous donner les moyens de participer à une vie sociale, à nous comme aux autres. Faire connaître nos difficultés et les moyens d’y pallier, c’est un rôle lourd à assumer auquel tous doivent se rallier. Vous pensez ne pas pouvoir, bien au contraire, si vous êtes absents de cette revendication c’est que l’on ne vous a pas donné les moyens de revendiquer. Il faut impérativement militer pour une grande facilité dans ce domaine et comme d’habitude cette facilité sera profitable à bien des personnes dotées d’une bonne vision et qui pour autant « galèrent elles aussi décontenancées par ces nouveaux modes.

Les graphistes aussi DEVRONT SE REMETTRE EN QUESTION POUR être « lisibles » ce qui est le propre des publicités destinées à être lues et pour cela il serait judicieux d’utiliser un contraste de couleurs visible par tous et non par un tout petit nombre.

1 500 000 personnes répertoriées en tant que déficientes visuelles, auxquelles on peut ajouter les non répertoriés qui sont dans l’anonymat le plus complet et peut-être aussi nombreux selon les estimations, cela ne mérite-t-il pas un minimum d’intérêt ?

A vous le soin de répondre à cette question.

Béatrix Alessandrini

DEVINT : des élèves ingénieurs créateurs de logiciels pour déficients visuels

Présenté aux Journées de l’innovation organisées par le ministère de l’Éducation nationale, les 28 et 29 mars 2012, le projet de l’EPU Polytech’Nice était le seul à impliquer à la fois des étudiants et des élèves d’âge scolaire. Tous les élèves ingénieurs de première année y participent à la création de logiciels pour des enfants déficients visuels. Et le projet crée du lien entre concepteurs et utilisateurs. 

 Ils sont “montés à Paris” pour l’occasion. Pascale Benedetti, enseignante spécialisée, Jean-Paul Stromboni, maître de conférences à l’EPU Polytech’ Nice-Sophia et Romaric Pighetti, élève ingénieurs à Polytech’, sont venus de Nice pour exposer le projet DEVINT à l’UNESCO. DEVINT pour DEficients VIsuels et Nouvelles Technologies, est l’un des 29 projets sélectionnés en 2012 dans le cadre des Journées de l’innovation du ministère de l’Éducation nationale. “Notre projet a suscité l’enthousiasme de Claire Lovisi, rectrice de l’académie de Nice, présente lors de la 9e journée que nous avons consacrée à la déficience visuelle et aux nouvelles technologies en mai dernier. Il a fait partie de ceux que le CARDIE [conseiller académique recherche développement innovation expérimentation] de Nice a listé parmi les projets innovants envoyés à la direction générale de l’enseignement scolaire”, se réjouit Jean-Paul Stromboni. Une reconnaissance pour ce projet innovant, mais pas nouveau.

Au départ : Polytech’ accueille une élève aveugle (Polytech Premier réseau français des écoles d'ingénieurs polytechniques des universités)

Tout a commencé il y a dix ans. “Nous avons accueilli pour la première fois une élève aveugle à l’école, et nous avons pris conscience des outils dont elle avait besoin et de la quasi absence de logiciels de jeux, notamment, adaptés à ce public”, se souvient Jean-Paul Stromboni. Depuis, Polytech’ organise chaque année, au mois de mai, une journée consacrée à la déficience visuelle et aux nouvelles technologies. Et l’ensemble des élèves de première année du département sciences informatiques de l’école se lancent dès le début d’année dans leur projet DEVINT, qui consiste à développer un jeu, une application, une synthèse vocale, ou tout autre moyen de rendre l’informatique plus accessible aux déficients visuels.

Une ouverture au handicap pour les futurs ingénieurs

Pour faire le lien entre créateurs et utilisateurs, le projet DEVINT s’est trouvé des partenaires: l’Institut Clément-Ader et l’École du Château à Nice, qui accueillent tous les deux des élèves déficients visuels. Une ouverture au handicap pour les futurs ingénieurs en informatique qui, pour la plupart, n’y avaient pas été sensibilisés avant. “Je n’avais aucune notion sur la déficience visuelle”, confirme Romaric Pighetti, actuellement en troisième année à Polytech’. 

“Il ne suffit pas de fermer les yeux pour se mettre à la place d’un aveugle, poursuit Jean-Paul Stromboni, l’un des initiateurs du projet. Et ce n’est pas du tout pareil si vous êtes né ou si vous êtes devenu aveugle, ou encore si vous êtes malvoyant.” La notion de déficience visuelle recouvre en effet des réalités bien différentes. Des réalités que les concepteurs de logiciels se doivent de mieux connaître avant de penser des outils pour leur public.

Une conférence inaugurale sur la déficience visuelle

Les élèves ingénieurs ont désormais droit à une conférence inaugurale de Pascale Benedetti. Enseignante spécialisée à l’Institut Clément-Ader, elle s’occupe, depuis deux ans, du lien entre ces étudiants et les enfants déficients visuels, utilisateurs des logiciels créés pour eux dans le cadre du projet DEVINT. C’est à ce titre, elle intervient en début de projet devant les étudiants en première année à Polytech’. “Je leur présente ce que recouvre la notion de déficience visuelle, explique Pascale Benedetti. De nombreux déficients visuels ont un champ de vision réduit, un peu comme dans un canon de fusil ou un viseur, et pour eux, il ne sert à rien de dessiner une énorme étoile dans un logiciel de jeu pour malvoyant, par exemple.” 

Une accessibilité transposable à d’autres problématiques

Comme l’enseignante spécialisée était auparavant formatrice dans l’informatique, elle explique également aux étudiants ce qu’il est possible de faire en termes d’interface. Et ce qu’il faut éviter. “Lorsqu’on a une vision floue, une interface surchargée ne convient pas du tout”, assure Pascale Benedetti. Et, comme souvent lorsque l’on se penche sur les questions d’accessibilité à telle ou telle situation de handicap, l’intérêt de ce qui est mis en œuvre peut dépasser le public cible. “Les interfaces simples des logiciels créés par les étudiants de Polytech’ pour des élèves déficients visuels peuvent également convenir à des élèves qui ont du mal à se concentrer”, illustre l’enseignante spécialisée. D’année en année, Pascale Benedetti contribue aussi à l’amélioration des logiciels proposés par les futurs ingénieurs. “Comme les élèves ont déjà utilisé de nombreux logiciels créés dans le cadre de ce projet, je fais également remonter leurs demandes d’améliorations et leurs envies lors de la conférence inaugurale”, poursuit Pascale Benedetti. 

La rencontre avec les utilisateurs de logiciels

Romaric Pighetti se souvient avoir beaucoup appris au cours de cette conférence et également lors de sa rencontre avec les élèves de l’Institut Clément-Ader. “Avant, je ne savais pas du tout comment me présenter à une personne aveugle ou mal voyante. J’ai appris qu’il fallait créer un contact physique, en posant une main sur l’épaule par exemple”, précise l’étudiant. Et le projet DEVINT a également contribué à donner du sens à son travail d’ingénieur informaticien. “Grâce à la rencontre avec les utilisateurs, on prend conscience de l’utilité de ce que l’on fait. Ce travail sur des logiciels accessibles est même plus qu’utile, il est nécessaire”, conclut le jeune homme de 24 ans. Du coup, l’étudiant, qui a commencé à travailler sur ce projet en première année d’école d’ingénieurs, s’y investit toujours. “Deux heures par semaine sont prévues pour les projets DEVINT, mais la motivation des élèves est telle qu’ils s’investissent beaucoup plus. Entre nous, on appelle cela la ‘magie DEVINT’”, s’enthousiasme Jean-Paul Stromboni, Socrate de la pédagogie, qui “accouche les projets”…

DeViNT 2013: Première journée DEVINT couplée à la journée Handivalides

LUNDI 13 mai 2013 à partir de 14h.

Source : educpros.fr (un site de l’Étudiant)

Didacticiels relatifs à l'accessibilité : Windows XP

Paramétrage des options pour les non-voyants ou les utilisateurs ayant des difficultés à visualiser l'écran

Si vous êtes non-voyant ou que vous avez des difficultés à visualiser l'écran, vous pouvez rapidement configurer des options de vue à partir de l'Assistant Accessibilité. Ces options incluent la taille de la barre de défilement et des bordures de fenêtre, des icônes du bureau et des modèles de contraste élevé, la taille et la couleur du curseur de souris, ainsi que la largeur et la fréquence de clignotement du curseur.

Actions avec la souris

Dans le menu Démarrer : 

Pointez sur Tous les programmes. 

Pointez sur Accessoires. 

Pointez sur Accessibilité. 

Sélectionnez Assistant Accessibilité.

Actions avec le clavier

Pour afficher le menu Démarrer, appuyez sur CTRL+ÉCHAP (ou sur la touche Windows). 

Appuyez sur la touche X. Tapez accwiz, Appuyez sur ENTRÉE.

Actions avec la souris

Dans la boîte de dialogue Bienvenue !  Cliquez sur Suivant.

Actions avec le clavier

Dans la boîte de dialogue Bienvenue ! : 

Appuyez sur la touche S.

Actions avec la souris

Dans la boîte de dialogue Taille du texte : sélectionnez la taille minimale du texte que vous pouvez lire. Sélectionnez Suivant.

Actions avec le clavier

Dans la boîte de dialogue Taille du texte : Sélectionnez la taille minimale du texte que vous pouvez lire en appuyant sur la FLECHE DU HAUT ou la FLECHE DU BAS. Appuyez sur la touche S.

Actions avec la souris

Dans la boîte de dialogue Paramètres d'affichage : Vérifiez que la case Modifier la taille de police est cochée. Dans le cas contraire, cochez cette case. Si vous souhaitez utiliser la Loupe Microsoft, cochez la case Utiliser la Loupe Microsoft. Sélectionnez Suivant.

Actions avec le clavier

Dans la boîte de dialogue Paramètres d'affichage : Vérifiez que la case Modifier la taille de police est cochée. Dans le cas contraire, appuyez sur la touche M. Si vous souhaitez utiliser la Loupe Microsoft, appuyez sur la touche U. Appuyez sur la touche S.

Actions avec la souris

Dans la boîte de dialogue Définir les options de l'Assistant : 

Cochez la case Je suis malvoyant ou j'ai des difficultés pour voir ce qui est affiché à l'écran. 

Sélectionnez Suivant pour poursuivre l'Assistant.

Actions avec le clavier

Dans la boîte de dialogue Définir les options de l'Assistant : Cochez la case Je suis malvoyant ou j'ai des difficultés pour voir ce qui est affiché à l'écran en appuyant sur la touche M. 

Appuyez sur la touche S pour poursuivre l'Assistant (utilisez les touches de direction et la touche ENTRÉE pour sélectionner les options appropriées).

Actions avec la souris

Dans la boîte de dialogue Fin de l'Assistant Accessibilité : Sélectionnez Terminer pour enregistrer vos modifications et quitter l'Assistant.

Remarque  Pour annuler vos modifications, sélectionnez Annuler, puis Non, pour revenir aux écrans précédents afin d'effectuer des modifications, sélectionnez le bouton Précédent
Actions avec le clavier

Dans la boîte de dialogue Fin de l'Assistant Accessibilité : 

Appuyez sur ENTRÉE pour enregistrer vos modifications et quitter l'Assistant.

Remarque   Pour annuler vos modifications, utilisez la touche TAB pour activer le bouton Annuler, puis appuyez sur ENTRÉE. Appuyez sur TAB pour sélectionner Non, puis appuyez sur ENTRÉE. Pour revenir aux écrans précédents afin d'effectuer des modifications, appuyez sur la touche P

Source Microsoft.

LA TÉLÉPHONIE MOBILE
Flashcode : un moyen de communication mobile

 Le marketing mobile est en vogue. Le système de flashcode, un code en 2D permettant aux détenteurs d'un mobile d'accéder à une page internet mobile spécifique, n'est plus destiné qu'aux grandes entreprises. Les PME ont de bonnes raisons de s'y mettre également.
Le principe

Avez-vous déjà remarqué ces codes en 2D sur les emballages des produits, les sites internet, les panneaux d'affichages, les prospectus, etc. ? Comment ça marche ? Les utilisateurs de téléphones portables bénéficiant d'une connexion internet (iPhone et Androïd notamment), photographient le flashcode et le téléphone fait le reste : l'utilisateur accède directement à la page web mobile liée à ce  Flashcode. 

Objectifs et utilisations des flashcodes

Le flashcode, et plus généralement le marketing mobile, sont des moyens : 

· de fidéliser ses clients existants, 

· de générer de nouveaux clients 

· de rendre une marque et les services plus accessibles et plus visibles 

· d'améliorer l'image de l’entreprise 

L'activation du flashcode sur le mobile de l'utilisateur et potentiel client, peut déclencher différentes actions: 

· connexion à un site internet mobile, vers la page d'accueil ou une page précise, une page présentant produit, un événement, un quizz ou proposant un conseil d'utilisation. 

· vers un annuaire en ligne, à la page de l’entreprise, pour que l'utilisateur puisse notamment géolocaliser l’entreprise 

· enregistrement d'une carte de visite dans les contacts de l'utilisateur 

· envoi d'un SMS, MMS ou e-mail 

· appel téléphonique automatique pré-paramétré 

· téléchargement d'applications sur l'Androïd Market ou l'App Store 

· informations produits ou conseils d'utilisation

Pour utiliser le service, les détenteurs des mobiles devront télécharger une application pour pouvoir décrypter le flashcode. Plusieurs possibilités pour télécharger cette application : 
· par SMS, en envoyant le mot au numéro 30130. Le client reçoit un SMS contenant un lien cliquable renvoyant vers le site mobile de téléchargement de l'application. 

· en insérant l'encart WebToWap fourni par l'AFMM sur votre site internet professionnel. Ce module WebToWap permet à l'internaute d'entrer son numéro de mobile et de recevoir sur son téléphone un message contenant le même lien cliquable 

· en se connectant à [www.flashcode.fr www.flashcode.fr] où est proposé le téléchargement du lecteur.

Source CommentCaMarche.
Les Smartphones Kapsys

Les Smartphones séduisent de plus en plus de personnes et remplacent petit à petit les téléphones portables. Mais la plupart d'entre eux sont principalement réservés aux amoureux des nouvelles technologies qui ont de "bons yeux". Aussi, afin de favoriser une adoption des Smartphones pour les séniors, la marque Kapsys vient de sortir deux terminaux sous Androïd spécialement adaptés pour cette catégorie de personnes ainsi que pour les personnes ayant une faible vision. 


Les Smartphones Kapsys ont été conçus pour assurer un apprentissage ainsi qu'une utilisation facile. Ils sont destinés aux personnes qui débutent dans l'univers des Smartphones. Pour cela, l'entreprise a développé une interface spécialement adaptée aidé par un écran tactile de 3,5 pouces et des touches physiques. Tous les deux affichent des menus simples et lisibles avec de larges icones et accompagné d'une assistance vocale. En cas de problème d'utilisation, 

Le Smartphone Kapsys SmartConnect peut être pris en mains à distance par une personne autorisée. En outre, un bouton Urgence est disponible qui envoi instantanément la position du terminal grâce à une localisation par G.P.S.
Le modèle Kapsys SmartConnect sera disponible en juin  2013 pour un prix encore non communiqué. Techniquement, le Smartphone SmartConnect fonctionne sous Androïd 4. Il mesure 130x60x13 mm pour un poids de 140 grammes. Son écran mesure 3,5 pouces. Le Smartphone est compatible 3G, 3G+, Wifi, Bluetooth, NFC. Il dispose d'un processeur cadencé à 1 GHz associé à 4 Go de mémoire interne extensibles via une carte mémoire micro S.D. Il embarque un G.P.S., un accéléromètre, un gyroscope et une boussole numérique. On peut également compter sur la présence d'un appareil photo numérique avec un capteur de 5 Mp avec autofocus et flash LED. Le terminal peut lire des vidéos, afficher des photos et jouer de la musique. Il intègre la radio F.M. avec système R.D.S. contrôlable à la voix.


Parallèlement, le Smartphone Kapsys SmartVision a été conçu pour les personnes ayant une faible vision. Il propose, lui aussi, une interface facile à voir, des menus simples et un contrôle tactile. Il intègre une fonction d'agrandisseur vidéo avec optique coulissante, une solution de reconnaissance optique de caractère et de couleur ainsi qu'une application d'identification d'objets utilisant les tags NFC. Sachez également qu'il est doté de la technologie MiraCast lui permettant d'envoyer un signal audio/vidéo vers une télévision pour disposer d'un affichage plus grand. Le Smartphone Kapsys SmartVision sera disponible en juin 2013 pour un prix encore non communiqué.
source : paperblog.fr
Telorion : smartphone des déficients visuels

Telorion est un smartphone pensé pour simplifier le quotidien des aveugles et des malvoyants. 

Extrêmement simple à prendre en main, l’ergonomie de Telorion repose :

 - Pour les aveugles, Telorion est entièrement vocalisé et s’utilise avec un clavier numérique en silicone sur l’écran tactile. On retrouve ainsi la simplicité d’utilisation des téléphones à clavier physique (par exemple, les Nokia avec Talks ou Mobile Speak), mais avec une richesse fonctionnelle incomparable.

- Pour les malvoyants, Telorion s’utilise sans le clavier en silicone, afin de profiter de la totalité de l’écran. Le confort de lecture est inégalé sur mobile, et si cela ne suffit pas, un geste suffit pour lancer la vocalisation.

Telorion s’adapte au handicap de chacun : pour les malvoyants ayant une mauvaise coordination œil-main, il est possible d’utiliser le clavier en silicone, mais en désactivant la vocalisation par défaut. 
Telorion fait cohabiter l’interface de Telorion avec Androïd Jelly Bean standard sur un smartphone Samsung Galaxy S2. Toutes les fonctionnalités d’Androïd sont ainsi disponibles, sans restriction !

Les utilisateurs peu technophiles utilisent uniquement l’interface Telorion et ses applications dédiées. 

Quant aux plus avertis, ils profitent de la simplicité de l’interface Telorion pour la plupart des actions (téléphone, SMS, emails, etc.), et utilisent leurs applications Androïd quand ils le désirent, avec le lecteur d’écran TalkBack si nécessaire (exemple d’applications Facebook, Twitter, RATP, jeux…) 

Voici les principales fonctionnalités de l’interface Telorion :

· Téléphonie standard : émission et réception d’appels, SMS, emails, gestion des contacts, raccourcis vocaux et clavier

· Reconnaissance vocale : composition des numéros, appel d’un contact, écriture de SMS / emails, adresses GPS

· Multimédia et Pratique : lecteur MP3, alarme, journaux, navigateur web 
· Accessibilité : loupe électronique, reconnaissance de caractères, détecteur de couleurs et de luminosité, GPS piéton

Source Telorion.
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